
L'hôtel Richer de
Belleval bientôt rendu
aux Montpelliérains
L'édifice, luxueux et lumineux, ouvrira ses portes au printemps 2020. Après deux ans
de travaux, il dévoilera bientôt un restàurant, une fondation dédiée à l'art contemporain
et un hôtel d'exception. Visite de chantier à quelques mois de l'inauguration.

Dossier réalisé par Valérie Marco et Michel Pieyre redac.montpellier@midilibre.com Photos Richard de Hullessen

I.a Canourgue sens dessus des-
sous. Palissades et bennes entra-
vent les allées où compagno"5,
oüvriers, màîtres d'œ uwe se
bouscdent. I.e chame est sus-
pendu -comme le temps dans
cechantierhoisnoime-,plutôt
queiompu,maisfldevraitànou-
veau opérer au printemps.
Quandlesnavettesdevoyageurs
fendront la plœ  bucoHque des
placesmontpeuiérainesendeuL
L'averirlediranfaudrapatien-
ter quelques mois avant de voir
lT`ôtel Richer de Beneval ressus-
citer.Etlemotn'estpasùopfort
s'aSssantd'imerénovafionquasi
chirurgicale. Le bâtiment qui
abrita l'hôtel de ville de~ 1816
à  1975  puis  le  conse`il  de
prud'hommesavantd'êtreaban-
doiméaudébutdesannées2000,
zu=cue"eTaL « wn hôtel Relaù et
châteŒ:um,lerestau8.amtgastm-
norri,que des frères Powïcel, et
lnjfibmAn;tixmHëlerrispori«t:ari
co7i£e77®po?.cLé% ;>,    énumèie
TT\ieriyAznar,présidentdHéleL
nis et acquéreu a`-ec le groupe
Château-Poumelqiriprendrales
rênes de l.hôtel et du nouveau
Jardin de§ sens.
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Unprojetmarathonclaudiquant
àsesdébuts,commelerappelle
PmjppeSaürel,ledossiers'étant

erûoncé « daïw les sable: vnoiu~
rmn{s d'w:ïœ  certa;b:ne psti,tiq}ie
municipalÉ3fiLsqu;à,cequerwius
rdanrions l'af f iŒbre » . Dosster
quipourraitseclôturerauprin-
temps2020,vraisemblablement
par un sprint final. Cæ les tra-
vauxsontpluslongsqu'initiale-
mentenvisagé.Deuxansentout,
rex-mairiedekplacedel.aCa-
nourgue ayamt été acquise en

Ë:tœ ?îld7e%o.ï:iMpîË:i:
impi€vus,enftftdes«dÉboe4t)er-
ûes/Ô7t%éûc2s » comme 1'e}püque
Cb7rildeEicou,cofondateuépcL
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Unique hôtel cinq étoiles de la ville
CHAHBRES L'hôtel Richer de Belleval sera dirigé
par Marie Chabas. Cette dernière a travaillé au sein de
l'lntercontinental à Marseille. « Cef hôfe/propo5e 20 chombr€5
de 30 ri minimum et de5 suites pouvant allerjusqu'à ioo m2 sur
quatre niveaux. Certaines ouvrirc!nt sur lo place de La Canourgue.
Au premier nivec]u, les chambres sont clcissées, par leurs gypseries,

frises ou cheminées et présentent.des hauteurs sous plafond de
4,50 m. Labellisé Relais et châteaux, ce sera I'unique cinq étoiles
du centre-ville. Quant aux tarifs, nous travoillons actuellement sur
lo grille, sur la saisonnalité. Mais on peut déjà annoncer des prix
Ô porf/.r Ô 200 ou 250 €. >> Les réservations ne sont pas encore
ouvertes « mais la demande est déjà là >>, aLssure la d.irectr.i.ce.

LE  BILLET
DE VALÉRIE MARC0
Journaliste

11 est à nous !

Juché su l'un des balcons de lTLôtel Richer .de
Belleval encore en devenir, chaèun s'émerveine,
comme s'n redécouvrait la placè de I.a Canougue
ou la tou Urbain V de la cathédrale Saintrpierre.
En cela, Marie Chabas, qui assurera la direction
du cinq étoiles, a sans doute raisçn. C'est un
endroit conçu d'abord pour les Montpemérains.
Un lieu qui contribuera à nous rendre la vue pou
peu que l'on ait les moyens et/ou l'envie de s'offir
une nuit au HRDB O'acronyme est lancé !). Ceci
dit, passer une nuit à 250 € à deux encablues de
son chez-soi, il y a quand même plus dépaysant.
À défaut d'y dormir, on im rêvasser, siroter un
cocktail dans ce qui fit 1'ancienne salle où tant
de couples se sont dit oui du temps où l'on y
célébrait les mariages, et sous le plafond en
élytres de scarabées de Jan Fabre. Oui, comme on
dit chez nous, on poussera jusqu'à la Canourgue !

L'empreinte des artistes
Numa Hambursin, directeur artistique de la fondation
Helenis CGL dédiée à l'art contemporain au sein de
l'édifice, a choisi quatre artistes qui se sont inspirés de
l'âme du bâtiment pour y créer des œ uvres qui s'inscrivent
dans l'architecture,11 s'agit de Jan  Fabre, Jim Dine,
Marlène Mocquet et Abdelkader Benchamma.

nymedœ ateüersmondialement
reconnus, en charge de la réncL
vaûom « Des somdages o!Tti co!n-
fiuméùLpmésemed:a"ïresdÀs-
st"iléesJpa:ïdesf;a;uœ plQfiùruk,
desdkyiscmsmL,iecoiuriertespan^
des emd;uits. 11 a fiaüu pq.océdÀzr
a;udégagemmÆcoTTœ letŒuscaL
pel et soownt. » Su \œ  voûtes,
les muis sont apparus des des-
sinsusés,noircisoupâlispapun
lessivage à la soude, « e7%oe4*
soius dL2s dkza;k:nes dÆ3 coud.es de

peé73!c47ie ». Et nécessitant de
nouveaux investissements et
permisdecoiBtririre...
Avec des racines qui plongen€
profondémentdansle§entzailles
delavinemédiévale,lebâtiment
pré5ente un+véritable empileï
mentdecoucheshistoriquœ .na
donc fàuu fàire des choix. ChrcL
nophages ! « L'a}r£ co7}£empo-
rrim m pirend;ffe plœ e dains les
systèmi2sdedécoospréüQisàw/ne
époq'uÆ2 bie'n amtérie:ii;re, emt:re
les XVIl et XIxe stècle, c'est, toul
reriôeudeœ prqiet»,son"gp!eùe
passionnantarchitectephilippe
Prost,æécialisédamshrénova-
.tiondebâtimentshistoriques.Ia
tête déjà dans le cinq étoiles.
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La preuve : aujourd'hui, près d'1 ampoule
sur 10 en France s'allume grâce
à du combustible nucléaire recyclé.

Orano
Donnons toute sa voleur ou nucléciire

E]       Etsionvgyaitlenucléaireauœ æezit?
orano.group/ideesrecues
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C'est le prix de la moins onéreuse des chambres de l'hôtel.

luu m£
La surface de la suite la plus vaste parmi les 20 chambres. La mise de départ pour les travaux.

<< Cet endroit est le palais
où le temps s'est arrêté >>
ChristianCossoestdepuisphB
de sept ans le décorateu des
restaurants des fi-ères Pourcel.

Comment avez-vous
imaginé ce lieu ?
J'aimisésurla'magie,lepalais
oùletempss'estarrêté.I.apreL
mière salle de restaumnt a été
pour moi le fil conducteur.
C'estcequelecüentveutdans
sa chambre.

Quels choix artistiques
avez-vous opérés pour
les chmbres ? `
Jesuispartisurdesrepèresan-
cieiB. I.es matières, le velours,
lelaitoi+lelustreàpampines,le
miroir, la cheminée en marbre,
leparquetpohtdeHongrie.J'ai
travaillé su le monochrome,
une boîte poudrée. Chaque
chambre a sa couleu, douce,
pasteLÀudernierétage,unpo-
sitionnementplusfort,avècdu
bleu marine, des kaki très fon-
cés, des couleuis grisées.

Êtes-vous hors tendamce ?
Les gens partent aujoud'hui
sur de l'ultra contemporah, du

Christian cosso a revisitê un palais de`s mille et une nuits.                    F!DH

grand design. Je mise sur le
confort, le romantisme. Que
fàit un couple dans un hôtel ?
n fàit la paix, des câlins, pou
garder de smperbes souvenirs.
J'ai aussi mixé le mobiner de
style avec le mobilier contem-
porah.

Quid du restauramt ?
nyadeuxchosesàsublimer,:
l'écrin et l'assiette. Un mobilier

sobrepounepaspiquerlave-
dette. Et il suffit de mettre une
table et la napper, la salle est
fàbuleuse.

Qu'aimeriez-vous que
disent les fltum cnents ?
Jen'auraisjamaisfàjtcelàchez
moi, mais alors qu'est-ce que
c'est beau !

Reëueilli par M.  P.
'i +  Voir la vidéo sur Nlidilibre..fr

<< On n'est pas dans le raisonnable ! >>
TT`ieiTy Azmar, président d'He-
ienissesent«P71esq?teSe71e£73».
«CestwmdiLfltiÆAzrdÆffirile,qu;k
recommç'm;e wn Peu tours rl,es
joiu;n,hèseorigea:mkŒ:i]ecdesdé-
ccïuvxzries eri:mDiïdk:nakïes, cha-
quÆ2fiùisqui2l:oinoiumewmmMH-,
%7? pZŒ7zc73Œ » . I.e promoteu a
dûdéposeronzenouveauxper-
mis` de construire pou chaque
apparition ! « 07o Œ éoc4£ de sz4éÉ
soiu,]";kté valm*er les œ u;"es
pùufôt, q'uÂ2 dÀ3 lÆ!s recotu;e7rin..  »
Pou ce passionné d'art, le sLm-
coût de ces "chantiers dans le
chantier" se chiffie en temps
plutôt qu'en euros. « On es£ Œ%-

9, rue.®de I'ArgenTerie - MONTPELLIER centre-vil!e - 04 67 66 28 78

ddà du prqjet Ùm:mDbü;ÆÆ7r, oin
est dn:ns l:éTwtioTmel, certaÀ-
nmmk pas da/ns Ze."Æso!n:nLb-
Ùk).CmoeibtiÀzrawmjoti«tmi;les
Lè:dépensesengagées»,9o"+
n. Bientôt les expositions tem-
poraires s'çnchaû`eront, « qc4e
iwus déma;"erons cL;vec Jèm
"yze».Quantàl'expositionper-
manente, elle sera inscrite dans
l'ADN de lT\ôtel mcher de Bel-
leNti. « C'est, à ce joiun.,.le p!ro-
jet lÆ2 pÙ/us coim;p:IeÈe d:HdÆmÆs.
I,ap.assicmno'usfiakltem:iN,o'n
a erivèe de l,absser une em-
p'rei;ïtie, de redm:nÆ?r t:roës siè-
cles d:hÂstoùffe à cet édÈfiÀ)e ! » Thierry Aznar, PDG de Helenis.

La table gastronomique
s'étirera sur trois sal
voûtées au pied de l'hôtel
FIEÉ=`;\-iT`\\T~7[:Y~\lj``ïf  ' =]--i`,J  L`-`l   :Ï--'         `   `

Pas une ri deux mais trois : 1es
ffères Poucel diposeront des
trois saues voûtées du rez-de-
chaussée où de nombreuses
pehtures ont, été déèouvertes.
« On a pris wn om de reta;ri, o'n
nepo!u/i)aklpasfiakmœ bï"mk
l.ei.ecaniiemÆ7nkdÉ2séqu;kpess'en
est, Wowmé wm peu co'm;pti,qué
itmri£ lLb co'm;pleri;té dÆ! la rérw-
vationwkmpose»,recomnzÉtJac-
ques Poucel.
Iies trois saues d'une centaine
de mètres camés, chacune or-
nées de gypseries, de décors en
trompe-l'œ il ou en camai.eu de
bleu,neserontpaslesseulsneux
dédiés à la restauration mais
constitueront la « tczbk3 gasmo-
rwiriQ}»3 cL;mec ses 35 co!werts,
o!werie ci:nq soiRs pa;r se'mnk:ne
etdL"£c"üÆSwriqiemem.In
cuÆsi:nelristTommnÆquesemser
viÆ3 7 j/7, mtiÀ st soÈw, Œmec 70
à 80 pùwes assises. »
L'ancienne salle. des mariages
quiabriteralebar,maisaussila
cour,latenassesurlaplacese-

rontautantdeüeuxpousedé-
1ecteraussidekLbellehamorie
qiielesfièresPoucelèntendent
tisser entre cuishe et histoire.
« Cm vafia;iffe ce qw ïon a tou-
joiunsfiŒkt,delabëlleqwlÀ,téetse
posüùmer s'u;ï wm étabtisse-
iimznÆ tfl.ès lw;uL dÆ! gamvme, ori-

güwl, now`eŒu. » To\is \es co-
des pour capter les étoiles
44;*726Zé» seront utilisés, « sŒ?2s
que ce soi,t wme fimau,té powr
now, qwk so'm:"3s pœ sés pŒr
tou;tes lÀ3s récoii!n;penses i;magi-
mnbles. C'est riotr.e dÀziriÀzr g`ros

pirqjet. C'est w:rœ  chLi;me de n.a,-
varillm- dn:ns wm tiÆ7u qu;k a, w:m3
£et!e ôm,e », indique Laurent
Poucel, quinquagénaire. « 07}
est èmspi;Ïé, hewrew. I.es éqwk-
pes vci'n;l s'u se:ntÈÏ bi,e'n. Tow
k}s ŒmÆms d;u Ja;wd;im dÆ3s se'ns
7'zoc4s o7'a£ st4éîris.  » Les produits
régionaux seront valorisés,
« nous  ë,rons  chercher  les
m2illÆn»sprïod:wtewsdn:nsWm
ra;uotn de 50 à 60 lcm », ass;me
Jacques Poucel, impatient.
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